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1940 LE SOLDAT SUISSE 359

Les „Foyers de poche"
Le samedi 2 decembre 1939, jour oü le Departement

social romand celebrait ä Yverdon le 20e anniversaire de
sa creation, la population de cette ville a vu s'elever en
un clin d'oeil sur la place d'Armes, une construction de
bois sur laquelle on put lire ces mots: Foyer, du Soldat.

De quoi s'agit-il? Voulait-on entre Theatre et College
et sur cette prairie dresser ä titre durable un nouvel edi-
cule ä l'intention des troupes?

En aucune facon! II ne s'agissait ici que d'une exposition

tout ä fait temporaire d'un des abris. demontables
qui sont avant tout destines aux troupes de couverture.

L'histoire en est courte et simple.
Pour ces postes avances que, sur toute la frontiere, il

faut dissimuler aux regards indiscrets, pour ces detache-
ments qui, sous l'äpre bise et bientöt sous la neige, vont
monter la garde on ne sait trop combien de mois et peut-
etre d'annees, il est indispensable de creer des lieux de
repos oü, aux heures libres, sans que rien decele leur
presence, les hommes aient au moins la douceur de causer
ou d'ecrire, oü ils (puissent goüter l'illusion du chez soi.

Un jeune architecte E. P. Z., soldat lui-meme, M.
Charles-Edouard Geisendorf, de Geneve, semble avoir
trouve la reponse adequate ä ces besoins.

Recourant ä la technique moderne et s'inspirant des
experiences faites en nos cabanes de l'alpe, il a conqu, en
appliquant le brevet Weber, un diminutif de la Maison du
Soldat, oü une trentaine d'hommes (bien tasses, on en
mettra quarante) pourront, coude ä coude et les pieds
sous la table, noircir du papier, tailler un yass et consom-
mer des boissons chaudes. Certes, cela n'aura pas 1'am-
pleur inutile de nos ipalaces, et 1'on n'y dansera pas le
tango, mais on sait que si la compressibilite du troupier
est sans bornes, celle de nos bourses n'est pas sans
limites.

Chose remarquable, la construction entiere, de 28 m2,

pese ä peine 4 tonnes et peut etre transportee sur un seul
camion. Elle a ete montee par 6 soldats du bataillon
en deux heures vingt minutes exactement. Le matin eile

etait encore ä Suscevaz; ä 16 h. elle recevait la visite de
tous les delegues du D. S. R. veritablement enchantes de
ce qu'ils ont vu la pour la premiere fois.

On a done fait vite et bien, de plus, on a fait bon
marche.

C'est pourquoi, sans hesiter, 1'institution qui, en 1915,
a cree la Maison du Soldat et en plaqa 16 sur le front,
n'hesite pas ä lancer de nouveau son appel au pays et
reclame l'aide de chacun. Oui, de chacun, car qui n'a pas
ou n'aura tot ou tard Fun des siens sur le front?

Le D. S. R. a pris sur lui de construire, en serie, ces
refuges du soldat, qu'en adoptant une formule actuelle,
on peut baptiser des Foyers de poche!

II faut, pour une fois, voir grand, car, ä moins d'abo-
lir l'armee, on sait qu'il y aura plus tard des manoeuvres
et bien des occasions oü ces maisons demontables trou-
veront leur emploi.

Un de ces foyers coüte, sans mobilier, 2500 fr., — ä

peu pres ce que coüte un seul exercice de tir pour une
batterie de campagne!

Pourquoi, oomme en 1915, ne verrait-on pas s'allumer
ä travers notre Suisse cette flamme d'emulation qui
pourra inciter les communes, les Eglises et les coeurs ge-
nereux ä doter notre armee de ces indispensables abris?
Pourquoi ne leur donnerait-on pas pour parrains et mar-
raines des noms glorieux de notre histoire? L'exposition
de Zurich a montre qu'il est dans notre Pantheon national

nombre d'hommes et de femmes illustres ä remettre
en honneur.

Pourquoi enfin, et des maintenant, ne se constituerait-
il pas des groupes d'action pour gagner ä cette idee de
nombreuses sympathies et surtout pour reunir des fonds?

L'hiver est la.
A ceux qui se sont leves sans hesiter pour defendre

notre sol, sachons prouver notre reconnaissance en im-
plantant sur ce sol meme les «Foyers de poche» du
Departement social romand!

L,'organisation d'une position fortifiee
Dans l'organisation d'une position, on part de ce principe

que, de meme que l'offensive exige une succession
d'efforts, de meme la defensive doit comporter un eche-
lonnement des forces et des moyens de resistance.

L'organisation d'une position comprend par suite une
serie d'echelons, qui sont, en general:

1° une ligne avancee;
2° une ligne principale de combat;
3° une deuxieme ligne;
4° une ligne de retraite.

En second lieu, toute position doit satisfaire aux
conditions generates suivantes, qui sont analogues ä celles
que doit remplir chacune de ses lignes de retranchement:

1. Le terrain en avant du front et du flanc doit etre
bien battu par l'artillerie et d'un acces aussi difficile que
Possible. Pour cela, il faut que les couverts existants dis-
Paraissent ou que ceux qui subsistent soient exactement
reperes; que les communications de toute nature* soient
obstruees ou detruites; que le terrain soit seme d'obstacles.

2. Les abords immediats doivent permettre aux de-
fenseurs de faire un bon usage de leurs armes, etre d'un
acces difficile et disposes de facon ä retenir longtemps

1'assaillant sous le feu du defenseur: d'oü la necessite de
degager le champ de tir et d'organiser sur les abords de
solides defenses accessoires bien battues.

3. Le front doit avoir une etendue proportionnee ä

l'effectif.
4. Les flancs doivent etre bien appuyes pour que la

position ne puisse etre tournee. A defaut d'iobstacles na-
turels, on creera de solides ouvrages empechant les mou-
vements tournants de l'ennemi.

5. A l'interieur, les diverses lignes de la position
doivent se soutenir mutuellement et, ä cet effet, il faut:
organiser de bonnes communications praticables en tous
sens aux troupes de toutes armes, de facon ä permettre
de manoeuvrer facilement; echelonner les differentes
lignes ä des distances telles, que chaque ligne puisse voir
ec rendre intenable ä l'ennemi le terrain en avant d'elle.

6. Les derrieres doivent avoir des debouches nom-
breux, faciles d'acces et des points d'appui pour la
retraite. Si les ressources de la position sont insuffisantes,
on creera des chemins de colonnes. et on construira des

ouvrages pour proteger la retraite.
Dans une prochaine livraison, nous donnerons un

exemple theorique d'organisation d'une "position.
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